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Prologue 

Lectrice, lecteur, qui t’apprêtes à lire ce roman, je dois te révéler un secret. Un grand 

secret que peu de gens connaissent : les animaux légendaires n’ont jamais disparu de la 

surface de la terre, ils se sont juste cachés pour vivre en paix. 

Les héros de ce roman, les jumeaux Enora et Malo, le savent bien, car leurs parents, 

leurs grands-parents et tous leurs ancêtres sont vétérinaires d’animaux légendaires. C’est un 

don qui se transmet de génération en génération depuis la nuit des temps. 

Il existe plusieurs familles comme la leur qui envoient leurs enfants durant les 

vacances sur l’île des Légendis pour qu’ils se forment à ce métier très spécial. 

Un endroit pas comme les autres, pour des enfants pas comme les autres : aventures, 

fous rires et frissons garantis ! 

Car on ne soigne pas un dragon comme on soignerait un chaton, et pour devenir un 

grand soigneur, il faut affronter le danger et se confronter à ses peurs. 

Sur l’île, sous la supervision des professeurs, appelés Mages, les apprentis accueillent 

les malades qui se présentent, et apprennent à s’occuper d’eux. Les enfants ont tous le même 

objectif : devenir de grands vétérinaires pour honorer la promesse de protection faite aux 

créatures légendaires, dans ces temps anciens où elles vivaient librement parmi les humains. 

Enora et Malo ont dix ans. Pensionnaires de cette école, ils y passent toutes leurs 

vacances et s’y sont fait des amis, Louane et Eliott. 

Mais il n’est pas toujours facile de se montrer à la hauteur d’un tel héritage quand on a 

juste dix ans et qu’on est débutant. Surtout que les terribles Anastasia et Igor, leurs rivaux, 

essaient souvent de leur mettre des bâtons dans les roues... Ils sont très dangereux, on dit 

même que certains membres de leur clan se livrent à des expériences interdites sur les 

animaux. Sacrilège ! 

Lectrice, lecteur, maintenant que tu connais le secret d’Enora et Malo, tu peux les 

suivre dans leurs aventures. Bienvenue sur l’île des Légendis ; tu y croiseras des créatures 

étranges, plus merveilleuses, farceuses et effrayantes les unes que les autres. 

Bon voyage et... bon courage ! 



N.-B. Si tu as peur des dragons, des licornes et des yétis, il est encore temps de fermer 

ce livre. Une fois la page tournée, l’aventure commence ! 



 

Chapitre 1. Oh, un arc-en-ciel ! 

L’île des Légendis est en pleine effervescence. Les jeunes apprentis courent partout, sous la 

garde des mages, leurs professeurs. Les jumeaux Enora et Malo portent d’énormes ballots de 

foin, qu’ils positionnent dans la cour principale du fort. Un peu plus loin, leurs amis Louane et 

Elliott balaient le dispensaire, où se dérouleront les vaccinations. Même Dinocureuil donne un 

coup de main en balayant le sol avec sa queue. 

Le temps est en effet venu d’accueillir toutes les licornes pour leur campagne de vaccination 

décennale. C’est une opération géante qui demande du temps et de l’organisation, mais elle 

est indispensable. 

Mage Or, le directeur de l’école, qui donne aussi les cours de potions, fait retentit la cloche 

pour appeler tous les élèves. 

- Comme vous le savez, tous les cours sont annulés, priorité aux licornes. Je suis très heureux 

que vous puissiez assister à cet événement. C’est toujours un moment très joyeux. La bonne 

humeur et la gentillesse des licornes fait fondre les cœurs les plus endurcis. 

Malo en profite pour jeter un coup d’œil à Anastasia et Igor, en se demandant si leur cœur à 

eux est capable de fondre. Arrêteront-ils d’être méchants, pour une fois ? Ce serait tellement 

bien de vivre une trêve ! Ces deux élèves sont les plus pénibles de l’école. Ils veulent toujours 

être les premiers, quitte à contourner les règles pour réussir. De nombreuses punitions sont 

tombées à cause d’eux. Notamment celle que redoute chaque apprenti de l’île des Légendis : 

devoir fermer les 124 portes du fort, une fois le soir venu. 

- Cependant, prévient Mage Or, je dois vous prévenir que s’il est joyeux, c’est aussi un 

moment crucial pour les licornes. En effet, pendant 24 heures après leur vaccin, elles sont très 

affaiblies et ne peuvent guère utiliser leurs pouvoirs. Nous devrons donc veiller à ce qu’il ne 

leur arrive rien de fâcheux. Mais aucune inquiétude, je ne vois pas pourquoi il se passerait 

quoi que ce soit. 

Un léger frisson d’inquiétude parcourt Enora. Depuis qu’elle a perdu la vue, son ouïe s’est 

largement développée, tout autant que son intuition. Or, elle sent à l’intérieur d’elle-même 

que cette séance de vaccination ne va pas être de tout repos. Pourvu qu’elle se trompe ! 

- Avant que vous retourniez à vos travaux, dit Mage Hic, le professeur de Légendes et 

traditions, j’aimerais vous raconter une petite histoire, en espérant qu’elle vous donnera de 

l’énergie pour avancer dans les préparatifs. Autrefois… Je te laisse faire : raconter la légende 

des sept îles et des trésors 

Le sourire aux lèvres après cette belle histoire, les enfants retournent préparer le fort pour la 

vaccination. Cette fois, Malo et Igor se retrouvent pour fabriquer les vaccins. Ces sont les 

deux meilleurs élèves de la classe, et Mage Or leur a demandé de l’aider. Le chaudron fume, 

il ne faut pas se tromper dans les dosages – ni se disputer ! Pendant ce temps, Louane et 

d’autres élèves sont sur la lande pour monter les tentes dans lesquelles les licornes se 



reposeront. Quant à Elliott et Enora, ils sont avec Mage Orette dans les cuisines et préparent 

de délicieux plats de nourriture à proposer aux licornes. Sur les immenses plateaux déposés 

sur les tables, on trouve des centaines de cup-cakes et de petits fours. 

- Je me demande ce qu’elles vont préférer, murmure Enora en sentant le parfum de chaque 

plat. Le souffle d’écume a l’air délicieux ! Oh, et ces chamallows nacrés, quelle odeur ! Tu 

peux me les décrire, Elliott ? 

Le garçon acquiesce et explique à quoi ressemble chaque pâtisserie : les spirales de chantilly 

pour les poudres de brume, les perles colorées au-dessus des nuages de lait… 

Dans tous les coins du fort, des écuries aux enclos, en passant par le chemin de ronde et le 

laboratoire, l’excitation monte. Deux élèves ont été envoyés en haut du donjon pour surveiller 

le ciel, mais tout le monde observe l’horizon, pour assister à l’arrivée du premier cortège de 

licornes. 

Soudain, des cris de joie retentissent dans tout le fort. Même Dinocureuil, perchée sur l’épaule 

de sa maîtresse, pousse des « Mmi Mmi » ravis : un arc-en-ciel est apparu ! 

- Les arcs-en-ciel sont la signature des licornes, explique Malo à Enora. Et celui-là est 

magnifique. On distingue parfaitement ses sept couleurs. Oh ça y est, je vois les premières 

licornes !  

Elles arrivent par groupes, majestueuses avec leur corne qui se dresse dans le ciel, leur 

fourrure blanche nacrée, leur crinière multicolore. Les unes après les autres, elles se posent 

dans un froufroutement gracieux. Leur crinière est assortie à l’arc-en-ciel qui embellit le ciel. 

Bientôt, des hennissements et des rires de licornes éclatent partout. 

- Oh ! s’exclame Enora. Je sens le pétillement qu’elles répandent autour d’elles ! Oh, quelle 

chance ! 

Un ballet bien orchestré se met alors en place. Les licornes s’installent dans les bois, sur les 

collines et sur la lande.  

- Comme c’est gentil d’avoir monté les tentes ! disent les unes. 

- Oh oui merchi ! disent les autres, la bouche pleine des pâtisseries que les apprentis proposent 

sur un plateau. 

Malo remarque que les coupes fluffy ont beaucoup de succès. Il va falloir se remettre à la 

cuisine rapidement ! Dinocureuil est ravie. Elle se balade d’une licorne à l’autre en poussant 

des petits cris. 

- Mmi Mmi ! réclame Dinocureuil avec des yeux attendrissants. 

- Tu veux un gâteau, c’est ça ? comprend une jeune licorne, qui lui présente aussitôt le plateau 

de pâtisseries. 

Tout heureuse, Dinocureuil se précipite sur la mousse nuagée. Voilà que ces deux-là sont 

inséparables ! 



Les enfants éclatent de rire quand les licornes provoquent un feu d’artifice d’arcs-en-ciel au-

dessus du fort. Anastasia et Igor participent à la liesse générale, ils ne pensent même plus à 

pousser les autres ou à les énerver avec leurs stratagèmes : comme les mages et la totalité des 

enfants, ils sont tout sourire ! 

- Faites un arc-en-ciel en forme de smiley ! suggère Igor. 

Aussitôt les licornes se mettent à plusieurs et réussissent l’exploit demandé. 

Hélas, tant d’agitation dans le ciel ne passe pas inaperçu… 

 



 

Chapitre 2. Hélas… 

Les mages et les enfants sont tellement occupés à batifoler avec les licornes qu’ils ne 

surveillent pas la mer… Et c’est de là que vient le danger. 

Personne ne s’en rend compte car tout le monde est sous le charme des licornes, qui 

enchantent les cœurs et endorment la méfiance. Même Dinocureuil, sur le dos de la jeune 

licorne devenue son amie, ne s’aperçoit de rien. 

Enora est probablement moins envoûtée que les autres par le pouvoir des licornes, car elle ne 

voit pas leur beauté, elle ne fait que la sentir. C’est donc la première à entendre d’étranges 

bruits du côté de l’anse des Eaux claires. Elle dit à son frère : 

- Malo, viens avec moi. Allons voir ce qui se passe là-bas. Ce n’est pas normal. Il y a peut-

être des animaux légendaires blessés. Il faut qu’on sache ! 

Encore cette fameuse intuition… Main dans la main, ils s’y rendent. Dinocureuil les suit en 

gambadant. Même si elle apprécie les licornes, la petite chimère est inséparable de sa 

maîtresse, qu’elle aime plus que tout.  

L’anse est située à l’autre bout de l’île, et ils doivent traverser la forêt. En chemin, Malo 

explique que des arcs-en-ciel fleurissent encore au-dessus d’eux. C’est très beau, mais ils ne 

prennent pas le temps de s’attarder pour les admirer – d’autant qu’Enora ne peut pas les voir. 

Effectivement, en s’approchant de l’anse, ils surprennent des bruits de voix. Des voix 

d’hommes. 

- Fais attention, dit Enora à Malo. 

Pour éviter d’être repérés, ils décident de monter sur un grand pin. Malo guide sa sœur pour 

qu’elle ne tombe pas. Ils essaient de faire le moins de bruit possible. Une fois perchés dans le 

feuillage, Malo observe la crique. 

- C’est un bateau, chuchote-t-il. Avec un drapeau noir, on dirait. 

- Oh ! Alors ce sont des pirates ! Je sentais bien qu’on aurait des soucis… Tu arrives à en 

voir ? 

- Oui, je ne sais pas trop combien ils sont. Une dizaine, a priori. Oh là là, celui-là a un grand 

fusil. Et celui-là a l’air méchant ! Oh non ! Ils sont montés dans une chaloupe, ils vont arriver 

dans l’anse. 

Enora a deviné pourquoi ils étaient là : c’est à cause des arcs-en-ciel. Ils font probablement 

partie de la célèbre confrérie des chercheurs des sept trésors. 

- Ils ont suivi les arcs-en-ciel, comprend-elle. Les licornes voulaient nous amuser, c’était 

super, mais voilà le résultat !  



- Le pire, ajoute Malo, c’est que les licornes forment encore des arcs-en-ciel. J’en vois encore 

deux là-haut. Personne ne s’est rendu compte de rien. 

- Mmi ! Mmi ! approuve Dinocureuil, qui se réfugie dans les bras d’Enora comme si elle avait 

senti le danger. 

Les pirates viennent de débarquent sur la grève. Ils remontent joyeusement leur chaloupe sur 

le sable, persuadés qu’ils vont enfin trouver l’un des sept trésors cachés. L’un d’eux, un gros 

barbu habillé tout en rouge se frotte les mains. 

- Morbleu ! Cette fois, on y est presque ! 

Il éclate d’un rire qui glace le cœur des deux enfants. 

- Chut ! fait alors Enora à son frère et à sa chimère, car tous les pirates s’approchent. 

C’est alors qu’un bruit de feuilles froissées retentit derrière eux. Derrière eux ! Mais comment 

est-ce possible : les pirates sont à une cinquantaine de mètres devant ! Un hennissement sert 

de réponse : une licorne les a suivis !  

- Mmi ! Mmi ! piaille Dinocureuil en voyant arriver sa nouvelle amie. 

Et, dans un vacarme qui paraît monstrueux  aux deux jumeaux, elle saute à terre pour 

rejoindre la jeune licorne, qui dit à voix haute : 

- Ah, tu es là, je te cherchais, petite chimère ! Au fait, je m’appelle Florine, et toi ? 

- Mmi ! Mmi ! répond Dinocureuil. 

Cette arrivée n’aurait pas plus mal tomber ! Car les pirates ont l’oreille fine, eux aussi. Et ils 

ont entendu. En moins de temps qu’il n’en faut pour le dire, ils se précipitent dans la direction 

où se trouvent le petit groupe, non pas pour dénicher le trésor, mais pour attraper les 

importuns. 

Malo et Enora essaient de s’enfuir pour aller prévenir les mages, mais Enora trébuche sur une 

racine de chêne. Les pirates la rattrapent tout de suite. Quant à Malo, il essaie de courir très 

vite, mais comment faire ? À cinq adultes contre un seul enfant, il n’a aucune chance. Et il a 

beau donner des coups de pied et lancer ses poings tout autour de lui, à son tour il est ligoté. 

Quant à la licornette, elle met du temps à comprendre que ces humains sont des ennemis. À 

son tour, elle est rapidement ligotée. 

- Victoire ! C’est notre jour de chance ! braille un pirate tout maigre aux yeux noirs injectés 

de sang. Nous avons attrapé une licorne ! 

- Palsambleu, c’est formidable ! renchérit un autre. Quant à ces deux petits gamins, ils vont 

peut-être nous êtres utiles eux aussi ! 

Seule Dinocureuil, plus petite et plus agile, a réussi à mordre un pirate et à s’échapper. 

Hélas ! Une heure plus tard, les pirates ont installé leurs prisonniers dans une grotte à l’écart, 

qui donne sur la mer. Sous bonne garde, les enfants et la licorne Florine s’y trouvent 

enfermés, bâillonnés et assommés. Allongés sur le sol humide et froid, ils ne peuvent que 



pleurer. Personne ne les retrouvera jamais, il existe des dizaines de grottes de ce genre sur 

l’île. 



 

Chapitre 3. Aïe, ça pique ! 

Dans le fort, les vaccinations ont commencé et avancent à un bon rythme. 

 

 

Chapitre 3 : Aïe, ça pique ! 

Dans le fort, personne ne s'est rendu compte de rien. La vaccination commence.  

Les licornes ne sont pas très courageuses, elles essayent de tricher pour ne pas passer 

les premières. Le plus vieilles, et notamment Lady Cornelia, montrent l’exemple et mettent 

les plus jeunes au pas ! Ambiance groupe d’ados qui font des pffff, ouille ! Aie ! ça fait mal ! 

Elles tirent à feuille-pierre-ciseaux leur tour de passage (sabot-corne-crinière ?). 

Les jeunes licornes, un peu groggy après leur vaccination, se reposent sous la bonne 

garde des apprentis. Il faut bien les surveiller car leur pouvoir est faible pendant environ 24 

heures. Les enfants chassent les guêpes et les moustiques, leur évitent les coups de soleil et la 

déshydratation, et essayent de leur éviter toute contrariété.  

Joie et bonne humeur. 

Les enfants et les licornes se racontent des histoires et des légendes (utiliser le 

professeur Mage Hic pour parler des légendes, des trésors, des licornes et des pirates). 

Notamment, celle de la licorne qui s’est cassé la corne juste après une vaccination : sa corne 

n’a pas pu repousser normalement, et elle s’est retrouvée avec une sorte de trompette sur le 

nez. Ou encore, celle qui a voulu se baigner trop vite, et qui a perdu ses poils. Ou aussi la 

licorne qui est tombée amoureuse d’un mage ; mais, chut, il ne faut pas en parler trop fort, car 

il s’agit de Mage Hong et de Lady Cornelia, la licorne en chef, qui surveille les plus jeunes.  

Les enfants rient de ce coup de foudre.  

Soudain Louane voit arriver Dinocureuil, toute seule, qui saute sur son épaule en 

poussant de petits « Mmi Mmi » désespérés. Elle se rend compte alors de l’absence d’Enora et 

Malo. Elle prévient Eliott, et aussi Igor et Anastasia, qui sont exceptionnellement gentils. Ils 

les cherchent, en vain. Où sont-ils passés ? 



 

Chapitre 4 : Un, deux, trois, paillettes ! 

Dans la grotte, les pirates préparent le plan d’attaque. Ils n’ont pas encore compris 

qu’au-dessus d’eux des dizaines de licornes, de mages, d’apprentis et de soigneurs sont prêts à 

se défendre. Car Malo et Enora leur ont fait croire qu’ils sont des enfants de pêcheurs et qu’ils 

vivent seuls avec leur père sur cette île, leur père étant parti à la pêche. Les pirates parlent 

entre eux de la légende (écrire quelques phrases énigmatiques sur la légende, dans un style 

original. Genre « il était une fois, une licorne qui avait sept filles. Elle offrit à chacune une 

pierre de guérison des couleurs de son arc-en-ciel… »). 

Les enfants écoutent les explications des pirates et comprennent ce qu’ils cherchent. Et 

surtout, ils comprennent qu’ils ont besoin de sang de licorne ou de poudre magique de corne 

pour trouver facilement l’emplacement.  Les licornes sont en danger de mort ! 

Florine réussit tant bien que mal à se détacher suffisamment pour lancer son pouvoir 

sur les pirates. Ils sont soudain adoucis, transpercés par sa douceur, elle en profite pour 

s’enfuir (elle s’envole), en promettant aux enfants de revenir très vite avec des renforts.  

Hélas, une fois Florine partie, le pouvoir apaisant des licornes s’estompe. Les enfants 

subissent la méchanceté des pirates, furieux de cette évasion qui leur fait perdre la possibilité 

de trouver facilement l’emplacement du trésor. Ils leur posent mille questions sur la 

géographie de l’île pour essayer de choisir où chercher le trésor en priorité. Malo et Enora 

rusent et mentent, et entraînent les pirates à l’autre bout de l’île, loin de l’école et de la zone 

de campement des licornes.   

Les pirates ne sont pas tendres, ils malmènent un peu les enfants. 

Soudain ils comprennent qu’Enora est aveugle : incroyable, la légende dit justement 

que seuls des yeux étranges trouveront l’emplacement du trésor ! Enora devient leur otage 

précieux ! 

 

Chapitre 5 : Du renfort ! 

Louane et d’autres enfants suivent la piste de Dinocureuil, bientôt rejoints par une 

dizaine de licornes copines de Florine. Mais elles manquent de vigueur et de pouvoir, car elles 

sont fatiguées par le vaccin. Sauf Florine qui y a échappé ! (ils ne font pas appel aux mages et 

aux soigneurs qui sont très occupés à vacciner) 

Ils arrivent dans la grotte mais ne trouvent personne. Dino est désespérée. 

Elle se met à sauter partout et à renifler comme un aspirateur. Florine lui prête mains 

forte, mais hélas, le flair des licornes est nul. Elles font équipe toutes deux : Dino sur le dos de 

Florine.  

Enfin, ils repèrent la plage sur laquelle Malo et Enora creusent des trous (Les pirates 

pensent que seule Enora saura trouver le trésor). 

Objectif : libérer Malo et Enora et écrabouiller les pirates. Mais les licornes sont 

pacifistes et elles n’ont pas assez de pouvoir pour jeter un sort de bonté sur les pirates. 

Florine, encouragée par toutes les autres, met toutes ses forces.  

Au fur et à mesure, les licornes retrouvent des bouffées de pouvoirs et les jettent vers 

les pirates. Ca fait une sorte de stop&go, les pirates commencent à avoir des comportements 

chaotiques ; ils crient puis ils rient, ils jurent puis ils se mettent à parler en vers… 



Malo et Enora ont compris ! D’autant que dans un arbre, Dino crie des « Mmi, Mmi », 

que les pirates prennent pour des cris de perroquets. 

 

Chapitre 6 : Libérés, délivrés 

Soudain sur la plage, la pelle d’Enora heurte quelque chose. Malo regarde : on dirait 

que c’est un coffre en bois couvert de clous dorés et de sangle de cuir. Il y aurait donc 

vraiment un trésor ? Incroyable ! Ce ne serait donc pas une légende. Ils parviennent à ne rien 

dire aux pirates qui les surveillent, et rebouchent le trou en gardant en tête l’endroit précis.  

C’est alors que les pirates, définitivement contaminés par la bienveillance des licornes  

décident de caresser des crabes, de remettre à la mer des poissons coincés dans une petite 

mare depuis la dernière marée, de faire des châteaux de sable et de se baigner tout nus (ou en 

gardant quand même leur caleçon orné d’une tête de mort).  

Les enfants en profitent pour s’enfuir. Et retournent au fort.  

Les mages (qui n’ont pas été prévenus), surbookés, sont encore dans les laboratoires 

pour préparer les vaccins. Les enfants pensent qu’il n’y a pas lieu de s’inquiéter, les pirates 

étant devenus gentils. Ils ne donnent pas l’alerte et aident à la vaccination. Certaines licornes, 

dont Florine, pleurent, ce qui provoque des nuages roses partout dans le fort. Les soigneurs 

sont obligés de porter des masques. 

Mais la magie des licornes était trop faible, les pirates sortent de leurs rêves roses, ils 

se ruent vers le fort en grand groupe ! Catastrophe ! 

 

Chapitre 7 : À l’attaque ! 

Les pirates sont au nombre de 18, ils sont redoutables et armés. Enora file prévenir les 

mages qui se trouvent dans les laboratoires.  

Le fort passe en alerte : trompette et drapeau noir. Mage Or ferme les portes. C’est la 

panique. Les licornes sont toutes rassemblées dans la cour.  

Les mages se réunissent et étudient toutes les possibilités. Potion de sommeil, potion 

d’apaisement, il y a plusieurs possibilités, mais comment les convaincre d’en boire ? 

Lady Cornelia a une idée : il faut se servir de la légende. Elle dit en effet que si les 

pirates boivent du sang de licorne, ils trouveront le trésor ; il faut les appâter. 

Mise en place de la ruse : les mages préparent une potion rouge sang. Pour faire plus 

crédible Cornelia accepte même de donner un peu du sien pour mélanger avec la potion ; car 

il y a des paillettes dans le sang de licorne. 

Les appentis préparent des étiquettes faussement vieillies. 

Les mages laissent la fenêtre du laboratoire ouverte, les pirates passent par le chemin 

de ronde et se faufilent dans le labo. Ils trouvent les bouteilles, ne peuvent résister à la 

tentation d’en boire tout de suite, et tombent dans un profond sommeil ! 

Le tour est joué ! 

Mage Estée immortalise la scène en faisant un croquis de pirates endormis entourés de 

licornes. 

  

Chapitre 8 : Un trésor sous le sable 



Grâce à leur pouvoir, les licornes effacent la mémoire des pirates avant de les renvoyer 

sur des mers lointaines. Les apprentis, avec la complicité de Mage Estée, remplacent leur 

carte indiquant l’emplacement des sept trésors par une autre totalement fantaisiste. Ils auront 

tout oublié de leur venue sur l'île des Légendis. 

Enora et Malo retournent avec Dinocureuil sur la plage, et sortent le trésor de sa 

cachette : il contient une pierre précieuse et des herbes de guérison. La légende serait donc 

vraie ! 

Les deux enfants sont félicités par tout le monde. 

Mage Hic est en joie : il confirme qu’il avait bien entendu parler d’un des sept trésors 

enfoui sur l’île. Mais il n’y avait jamais cru ! 

Les précieux ingrédients regagnent la pièce secrète du laboratoire, celle qui est 

interdite aux apprentis. Mage Hong va apprendre à utiliser les produits avant de décider si oui 

ou non on peut les administrer à des animaux.  

Dans le fort, les licornes reprennent des forces. Elles vont pouvoir repartir. Le climat 

de gentillesse est tel que même Anastasia et Igor sont gentils !  

Lady Cornelia fait une annonce ; la vaccination étant finie dans les temps, visite 

médicale et soins dentaires pour tous. Oh non ! C’est la fête aux caries ! Les licornes sont 

douillettes et certaines essayent de se défiler. 

 

Chapitre 9 : Amour toujours 

Grand festin et grande fête avant le départ des licornes, qui ont retrouvé tous leurs 

pouvoirs. 

Mage Hong et Lady Cornelia bavardent sous les étoiles. Les licornes et les apprentis 

font des cœurs avec leurs mains. 

Pendant la fête, les licornes jettent de la magie sur Enora et lui disent qu'un jour elle 

recouvrera la vue. Elles lui offrent de la poudre d'arc-en-ciel qu'elles mettent dans un 

médaillon talisman. 

Grande scène d’adieu, les licornes partent dans un tourbillon d’arc-en-ciel et de nuages 

rose. 

Comme les licornes ont le pouvoir de réparer ce qui est impur ou pollué, après leur 

départ, l'île est magnifique, les rivières sont pures, les arbres croulent sous les fruits, tout est 

abondance. 

 

Marin d’eau douce : marin médiocre, sans expérience. 

Hissez ho ! : ordre ou encouragement pour hisser les voiles. 

Mille sabords ! : juron de marin. 

Morbleu ! : célèbre juron du XVIIe siècle. 

Nourrir les poissons : être balancé par-dessus bord ! 

Ohé ! Du bateau ! : appel lancé à un navire proche. 



Parez à mouiller, à virer ! : tenez-vous prêt à opérer une manoeuvre ! 

Branle-bas de combat ! : Branle est l'ancien nom des hamacs. On doit les décrocher – mettre 

en bas – c’est-à-dire se réveiller pour combattre ! 

Pas de quartier ! : annonce qu’aucun ennemi ne survivra au combat. 

Gredin : personne malhonnête, chenapan. 

 

Car il existe en effet une très vieille légende de pirates, qui dit que sept trésors sont 

cachés au pied de sept arcs-en-ciel. Depuis des siècles, des générations de pirates les 

cherchent.  

 


